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Le renforcement des partis communistes dans la période présente d’aggravation de la crise systémique du capitalisme

Parti Communiste Syrien 

A propos de la situation dans la région et en Syrie

par Osamah Almaghout, membre du Comité central du PCS

La chose la plus importante à laquelle on ait assisté est l’importante ascension des mouvements de masse dans le monde arabe, telle qu’elle s’est manifestée en renversant deux régimes à la solde de l’impérialisme, en Tunisie et en Égypte, ainsi que par les protestations massives qui ont eu lieu dans maints pays arabes contre des régimes liés eux aussi à l’impérialisme. Le mouvement arabe de libération nationale connaît une montée significative qui occupe actuellement une place de choix au sein du mouvement anti-impérialiste de libération nationale, conformément à ce qui avait été prédit par le 11e Congrès du Parti Communiste Syrien.

Après la défaite de l’impérialisme étasunien sur la terre de l’Irak et la défaite de l’agression impérialiste sioniste au Liban, en 2006, les masses populaires ont renversé les deux symboles de l’impérialisme en Tunisie et en Égypte. Malgré des différences dans les détails et les circonstances, les révolutions tunisienne et égyptienne ont été dirigées contre deux régimes absolument loyaux envers l’impérialisme et entretenant des liens étroits avec le sionisme, deux régimes reposant sur la tyrannie et ce, en dépit de quelques apparences institutionnelles. Ces régimes appliquaient donc les prescriptions du libéralisme économique dictées par les centres impérialistes, Washington en tête. Ils ont ainsi ouvert leurs portes aux activités du capital monopoliste étranger, privatisé les principaux secteurs de l’économie, réduit le rôle social de l’État, frappé durement la production nationale via la suppression du soutien de l’État. Cela a provoqué un déclin dramatique du niveau de vie de la majorité de la population, y compris la classe moyenne traditionnelle ; la polarisation de la société s'est accrue et le phénomène du chômage, particulièrement chez les jeunes, a augmenté. Ces mesures, à l’encontre des intérêts du peuple, ont été appliquées grâce à la contribution majeure de la bourgeoisie compradore, étroitement associée aux monopoles et à l’impérialisme, et à ses représentants au pouvoir et dans les divers mécanismes de l’État. 

En raison de ces principaux facteurs, les révolutions égyptienne et tunisienne ont revêtu un caractère de libération nationale, un caractère démocratique et un caractère social de classe. Dès le début, notre parti n’a cessé de soutenir ces révolutions, en raison de leur importance sur le plan de la libération nationale, dans le renforcement des positions du mouvement révolutionnaire anti-impérialiste international. En outre, il convient de mentionner également l’importance de ces révolutions en tant que première expression de larges mouvements de masse à laquelle on ait assisté au 21e siècle.

L’impérialisme international, le sionisme et les réactionnaires locaux tentent de lancer une contre-attaque afin d’entraver la montée du mouvement arabe de libération nationale. L’élément de plus dangereux dans notre région, sur ce plan, n’est autre que l’agression brutale de l’OTAN contre la Libye, derrière le paravent des résolutions du Conseil de sécurité, de la Ligue arabe et avec la contribution symbolique des régimes réactionnaires dans cette guerre impérialiste d’agression. 

La condamnation par notre parti et par le mouvement communiste international de cette agression permanente contre la Libye ne signifie pas qu’il faille négliger ce qui a été commis par le régime dictatorial libyen, qui entretenait de bonnes relations avec l’impérialisme mondial depuis le début de ce siècle et dont les symboles étaient étroitement liés aux pires groupes monopolistes du camp impérialiste. Mais il est clair que, sous des prétextes grossiers tels que « la protection des civils en Libye », l’impérialisme mondial et le sionisme veulent contrôler ce pays riche en pétrole et œuvrer à le diviser en servant le projet d’un « grand Moyen-Orient nouveau » - un projet impérial sioniste visant un asservissement total des peuples de la région. Ainsi donc, les partisans de la liberté dans le monde arabe et dans le reste du monde doivent condamner cette brutale agression impérialiste et tenter de la contrecarrer par tous les moyens disponibles. 

La campagne multilatérale autour de la résistance nationale libanaise gagne en intensité et diverses forces importantes totalement dévouées à l’impérialisme y participent, en même temps que les trompettes réactionnaires arabes oeuvrant dans le même sens tentent d’attiser les tendances sectaires : en fin de compte, cette arme dangereuse ne fera que servir l’impérialisme mondial et cette force réactionnaire, raciste et sectaire qu’est le sionisme israélien. 

Poursuivant les mêmes buts, la conspiration impérialiste contre la Syrie gagne elle aussi en intensité. Elle revêt divers aspects et regroupe de nombreux participants des régimes réactionnaires arabes et leurs médias aux liens étroits avec l’impérialisme. Dans le monde arabe, la Syrie constitue un obstacle majeur au projet d’un nouveau grand Moyen-Orient. On connaît le rôle particulier assumé par la Syrie dans le soutien aux mouvements de résistance contre l’impérialisme et le sionisme dans la région. 

Notre parti a porté attention aux manifestations houleuses qui ont eu lieu dans certaines villes de Syrie et en particulier aux malheureux incidents dont a été témoin la ville de Daraa. Le 18 mars, il y a eu des heurts entre diverses forces de sécurité et des citoyens qui brandissaient certains slogans et revendications, dont la principale réclamait la mise en liberté de plusieurs jeunes qui avaient été arrêtés sous le coup de la loi martiale et de l’état d’urgence. Au fil des confrontations, de nouveaux logos et slogans sont apparus, visant certains fonctionnaires et les forces de sécurité de la province. Suite aux brutalités excessives de ces dernières en dispersant la foule, il y a eu de nombreux blessés et même des morts, ce qui a provoqué un large mécontentement à propos de cette situation de tension extrême. Les médias officiels ont fait état de la mise sur pied d’une commission d’enquête autour de ces événements et les jeunes qui avaient été arrêtés ont été libérés. Les forces réactionnaires n’ont jamais cessé de tenter de tirer parti du mécontentement réel exprimé dans ces événements pour exacerber l’agitation dans tout le pays en recourant à des méthodes vicieuses consistant à intégrer aux revendications correctes en faveur de davantage de libertés démocratiques des slogans on ne peut plus réactionnaires et à caractère sectaire et obscurantiste, hostiles aux concepts laïques et au caractère paisible qui, historiquement, ont toujours caractérisé la société syrienne. 

Les centres impérialistes et les médias des régimes réactionnaires arabes entretiennent une vaste guerre médiatique contre la Syrie en gonflant les événements, en déformant les faits et en publiant des mensonges par le biais de porte-parole douteux absolument inconnus des citoyens syriens. Malheureusement, les performances des médias officiels ont été nettement en deçà du niveau requis par la gravité de la situation. Dans de telles circonstances, au lieu de travestir les faits, il faut dire la vérité afin d’accroître la confiance du peuple et renforcer sa résolution à vouloir déjouer un complot absolument monté de toutes pièces. Notre parti a exprimé son soutien aux décisions et directives de la direction du Parti socialiste arabe Baath, qui est aux avant-postes, sur le plan politique, pour lever l’état d’urgence et soumettre des projets de loi sur les partis à la discussion générale en vue de les approuver plus tard, ainsi que pour modifier la loi concernant les publications, etc.

Ces revendications, le Parti Communiste Syrien n’a cessé de les reprendre dans ses propres documents, y compris les décisions du 11e Congrès du PCS. Notre parti estime qu’accélérer ou appliquer ces revendications de la base contribuera à renforcer rapidement la situation interne. 

Notre parti a également exprimé sa satisfaction à propos de la décision de modifier la loi 41 de 2004 relative aux propriétés des zones frontalières, de même que la décision d’augmenter le traitement des fonctionnaires et des employés ainsi que les retraites. Ces décisions ont été traduites sous forme de décrets.

Le Parti communiste syrien estime qu’il convient de revoir certaines lois et décisions à orientation libérale sur le plan économique et qui ont contribué à la déstabilisation de la production nationale et à affaiblir la position du secteur public, tout en réduisant encore le niveau de vie des masses déjà précaire. Ces décisions n’ont profité qu’aux groupes des exploiteurs dans la société et, en particulier, à la bourgeoisie compradore. 

Le Parti communiste syrien estime qu’il est nécessaire de mettre un terme à ces orientations économiques libérales du fait qu’elles nuisent à la production nationale et à la situation des masses laborieuses. En lieu et place, le gouvernement a pris des décisions tendant à renforcer la situation économique du pays et à répondre favorablement aux revendications de la masse des travailleurs, des paysans, des revenus modestes et des fonctionnaires qui constituent les masses favorables à une situation nationale honorable. 

Concrètement, les organisations du parti n’ont cessé d’organiser des réunions publiques pour expliquer la politique du parti en ces temps critiques. En dépit des conditions de déplacement difficiles, le camarade et secrétaire général du parti, le Dr Ammar Bagdache, s'est rendu régulièrement auprès d’un certain nombre d’organisations et d’assemblées publiques, comme tout récemment dans la ville de Qamishli, dans l’Est du pays, où il a donné une conférence devant quelque 1200 personnes. La presse du parti a également suivi la situation et analysé les développements les plus importants. L’organe de communication du Comité central du parti a fourni une analyse claire de la situation et l’a ensuite publiée sur le site Alsoulid. 

Signalons que, le 17 mai, des dizaines de communistes vont organiser en face de la Commission européenne un sit-in de protestation contre le rôle de l’Europe dans les affaires internes de la Syrie et des pressions qui sont exercées actuellement contre notre pays. Après quoi, il y aura encore une manifestation devant l’ambassade de France afin de condamner le rôle malsain de ce pays dans les pressions exercées contre la Syrie.
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